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; il ignore de quel côté 
sont les torts.

Les Drs McDougall, Whiteford, 
Corbett et Bentley, qui ont ôté appe 
lés à faire l’examen post mortem, dé­
clarent qu’ils attribuent la mort du 
défunt aux coups de hache qu’il a 
reçus à la tôle.

Le détective Grojlx dit avoir vu la 
prisonnière le lendemain du meurtre ; 
elle ne lui a rien caché et lui a remis 
la hache qui est produite en cour.

Mme Apps, voisine de la prison­
nière, a vu Mme Sabourin dans la 
soirée du jour Si a eu lieu le meur­
tre ; elle était sous l’influence de l’al­
cool. Le*lendemain elle est entrée à 
son domicile et a vu le défunt étendu 

matelas ; la prisonnière était 
assise à la table elle lui a dit que 
son mari l’avait battu et que po 
défendre elle l’avait frappé à la 
mais elle ne se souvient pas qu’elle 
lui ait parlé d’une hache.

Mme Russell, de Gloucester, dit 
qu’elle a connu la prisonnière pen­
dant cinq ans et qu’elle l’a toujours 
considérée comme une femme hon­
nête et travaillante.

Après avoir entendu les plaidoyers 
de la couronne et de la défense et le 
résumé de Son Honneur le juge, le 
jury se retire pour délibérer et rentre 
en cour une demi heure après^our 
présenter un verdict de “ non cou­
pable.”

dansn’ont point affaibli 
mes rêveries solitaires, je revois les 
riantes maisons de Montréal, le mer 
veilleux promontoire de Québec, les 
forêts de sapin, solennelles et pro­
fondes, comme celles des montagnes 
de Franche-Comté... Quelle admira­
ble nature ! Quelle variété de tableaux 
d’une beauté sauvage, d’une gran­
deur superbe, d’une grâce infinie. Et 
quelle population attrayante et atta 
chante, brave et courtoise : un peuple 
gentilhomme, dit un écrivain an 
glais... Le paysan s’appelle habitant. 
Le Canada s’appela la Nouvelle-France, 
et notre autre région, à l’embouchure 
du Mississipi, la Louisiane. Quels 
doux noms... Tels étaient les Gana-

. sous irprésider 
M. le maire Leduc. M. Tassé,
annonça que les membres des 
mûries avaient souscrit jusqu’ 
sept la magnifique somme de *2,000 
—nouvelle qui fut reçtte au milieu dq 
vifs applaudissements. Il fut lu une 
dépêche de M. Duncan, préfet du 
comté de Welland, annonçant que 
le conseil du comté a souscrit 1100 ; 
une lettre des femmes employées au 
Russell transmettant une somme de 
$32, ainsi qu’un message de MM. 
Bronson et Weston, informant le co­
mité qu’ils aident les hommes em­
ployés dans leurs moulins, qui ont 
passé au feu, à reconstruire leurs 
maisons. Le comité a aussi été in­
formé que les dames de Hull se sont 
procuré un grand nombre de vête­
ments pour être distribués parmi les 
familles des incendiés. Pour i’infor, 
mation du public, nous ajouterons 
que le comité exécutif se compose du 
maire Leduc, de MM. G. W. Lord, des 
échevins Eddy, Graham et d’Orson- 
nens, de MM. ti. Batson et E. Madore, 
du maire d’Ottawa et du Dr Sweet- 
land. Ce comité siège presque en 
permanence.
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ci paiement les locomotives, sont de 
qualité bien inférieure. W n’est pas 
une économie que d’acheter un mau­
vais matériel, qui ne peut présenter 
les conditions voulues de durée. Le 
gouvernement comprend bien mal 
l’économie. Le personnel des emnlo 
yés du chemin a été considérable­
ment diminué et il y a eu aussi de 
fortes diminutions de salaire.

Sir Charles Tupper — On n’a pas 
réduit le salaire des ouvriers, si ce 
n’est dans une seule occasion où on a 
mis à $1 tÔ les jQûfnées payées aupa 
ravanl $1.20. On a supprime 400 em­
ployés ou ouvriers iuutiles, ce qui a 
permis au gouvernement de faire 
une économie de $200,000 par année.

En réponse à M. Mackenzie,
Sir Charles Tupper dit que la 

chambie n’a pas à s’occuper de la 
question des magasins et entrepots,les 
frais de leur construction étant impu­
tables au compte capital. Le fret 
n’a pas diminué ; bien loin de là, les 
derniers rapports accusent une aug­
mentation considérable.

M. Breeken prend la défense du 
chemin de fer de rite du Prince Ed­
ouard ; des autorités de Ma sont sa­
tisfaites et chacun admet que la che­
min de fer a été parfaitement cons­
truit Les ingénieurs américains qui 
ont examiné fe chemin disent qu’il 
est irréprochable et si le député de 
Lambton veut prétendre que le che 
min est mal construit, c’est sur sa 
propre administration qu’il doit en 
faïrq peser la responsabilité.

M. Lougley—Pourquoi n’a-t-on pas 
faiWdroit aux demandes de M. War- 
sall au sujet d’un brevet d’invention 
dont il réclamait la propriété."

Bir Charles Tupper—Ce brevet ap­
partient à un employé public

M. Anglin se plaint de la mauvaise 
administration du chemin.

M Snowball dit que la réduction 
du personnel des ouvriers sur la li­
gne et dans les ateliers, avait privé 
de pain beaucoup de familles. Il 
pense que c’est à tort qu’on encoura­
ge le transport de la farine, attendu 
que ce genre de fret ne rapporte au­
cun bénéfice.

Après quelque discussion,l’item est 
adopté et la chambre s’aj ourne à 12h

. 4

3Total............. .......... .......$1,979
Contributions diverses.
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A travers Ottawa
Fko:llkton—La boütk db l’arime . Raoul de

Offl iIHÈ IM. James Cunhingham, trésorier 
du comité d’Ottawa, accuse réception 
des montants suivants :
A, L Russell......................
Francis, Thistle et Carswell...... 50
J. A. Gemmill.................
Thomas Coffey.................
L’échevin Masson..........
James Goodwin...............
John Kidd.......... .............
Dr G. Hutchison...............
H- V. Noel....................... .
A. Ferguson........,...... .
W. P. Lett.........................
M. Scriver, M. P...............
Allan Gilmour................
Thomas Reynolds.......
J. W. McRae....................
J. B. Armstrong............. .
H. Hill, M. D..............
John Lesli
Le juge Gwynne.........
McLean, Rogers et Cie..
Un ami...............................
I nami..............................
H• Chesley....................
Jonn Langton, Toronto
Un ami.....................
Seybold et Gibson...,
Rév. Dr Jones.............
J. A. Guignan.......;.
Paul M. Robins........
L’échevin Egleson...
Mme Thos ■Beament.„IH..,,„,l
Rév. Dr O’Connor......^...............
Geo. P.Brophy................. ..........
R. Ryan............................................
K H. Chrysler...............................
McLeod Stewart...........................
Hamilton et Elliot.......... .........
G. Wt WiCKsteed..........................
L’honorable D. E. Price............
Mlle Reynolds-.............................
M Arthur Reynolds..........  ........
Mlle Ada Reynolds.......................
Rév. D. M. Gordon.........................
L’honorable Bellerose, à-compte 

sur la souscription des séna-

e - - sBN'.... $20

5 PORCELAINE,Marchés d'Ottawa. 
Marchés Etrangers.
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ur se 
tête,100diens au temps passé, tels ils sont en­

core de nos jours, honnêtes, hospita­
liers, aimables, d’une bonne humeur 
naturelle, très-aisément satisfaits de 
leur sort, très-attachés à leur vie de 
famille, à leur religion... Le gord 
suédois, le chalet suisse, le cottage 
anglais n’est pas plus propre, ni plus 
agréable à voir que la maison cham­
pêtre de l’habitant du Canada.”

Le Canada, ajoute M. Marmier, pu­
blie des livres français qu’on ne peut 
voir sans émotion en songeant à leur 
origine. “ Ils ont été composés dans 
la contrée qui fut la Nouvelle France ; 
ils viennent à travers l’océan nous 
rappeler le beau pays découvert par 
nos marins, défriché par nos labou­
reurs, glorifié par 1nos soldats, sancti 
fié par nos religieuses eWios mission 
naire.” Et, parti là-dessus, il se met 
à parler de quelques-uns des ouvrages 
canadiens les plus récents, afin que 
ses lecteurs de là-bas soient tentés de

4h Si la calamité qui vient de dévaster 
la ville de Hull est immense, la cha 
rité publique s’exerce d’iuîe façon 
admirable pour en atténuer les terri­
bles conséquences. Ces marques 
tangibles de sympathie doivent don 
ner courage aux habitants de cette 

* ville dans leur douloureuse épreuve 
et leur faire espérer de voir luire 
bientôt l’aurore de meilleurs jours.

Non contents d’avoir voté un cré 
dit de $7,000 pour venir au secours 
des malheureux inceadiés, les mem­
bres de la Chambre des communes 
ont offert spontanément de grossir 
cette somme par leurs souscriptions 
particulières. Dès hier soir, 98 dépu­
tés, c’est-à-dire moins de la moitié de 
la représentation, avaient déjà sous­
crit la somme magnifique de $2,000. 
Outre les souscriptions si généreuses 
de NfM. Wright et Blake, que nous 
avons déjà signalées, M. Donald A- 
Smith s’est inscrit pour $250, l’hono­
rable M. Masson pour $100, sir Albert 
Smith et M. Gunn. pour $50, 
chacun et plusieurs autres pour 
$25, la plupart souscrivant $10 
et $5. On trouvera, au reste, dans 
une autre colonne, les noms des géné­
reux donneurs, qui se sont acquis en 
cette circonstance des titres incontes­
tables à la reconnaissance de notre 

. population. Au Sénat, l’honorable 
VL Bellerose a pris l’initiative d’une 
souscription qui se chiffre déjà par 
plusieurs centaines de piastres. Nous 
pourrons en faire connaître les dé­
tails dans un autre numéro.

Le comité d’Ottawa ne reste pas 
inactif et déjà son trésorier, M. 
Cunningham, avait reçu, hier, 
en argent la somme de $1206. 
Avec leur générosité proverbiale, 
M. Allan Gilmour a souscrit 
$200 et MM. Noel et Goodwin ont 
donné $100 chaque Plusieurs au­
tres montants de $50, $25, $10 et $5 
ont aussi été reçus. De son côté, le 
trésorier du comité. de Hull accuse 
réception, de la somme de $2,320. Ce 
bhiffre comprend une superbe sous­
cription de $150 de la part de MM. 
McAllister et McLean, de Pembroke. 
La plupart des autres montants sont 
connus du lecteur. Bref, les mon­
tants recueillis jusqu’à présent en ar­
gent s'élèvent à environ $6000.

Outre ces donations, une énorme 
quantité de provisions de toute na­
ture est envoyée chaque jour d’Ottawa 
à nos concitoyens de Hull. Nos 
communautés religieuses, presque 
tous, nos commerçants et bon nom­
bre d’autres citoyens semblent riva­
liser de zèle sous ce rapport. Beau­
coup d’articles sont expédiés 
aussi par des personnes qui refu­
sent de faire connaître leur nom.
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heures.
Après les affaire! de routine,
M. Macdougall (Halton) présen 

une motion demandant que le bill 
l’effet de constituer la compagnie du 
Télégraphe Canadien, soit de nou­
veau déféré au comité des chemins 
de fer et canaux, pour reconsidéra­
tion. Il explique que le comité n’a 
pas donné de raisons valables pour

parcourir à leur tour les écrite des "TpTfe diMUéston te bill est de nou- 

nouveaux Français, comme on nous veau déféré au comité, 
désigne quelques fois. La chambre se forme en comité des

Bédard, Chauveau, de Gaspé, Fail subsides. 
i u L n n L item de $o5,000 pour l’explora-ton, Faucher, Garueau, Gérin-Lajote, tioD géologique^t adopté sans discus- 
Laverdière, LeMoine, Suite, Taché, 8ion.
Turcotte, sont dans la bibliothèque A propos de l’item de $649,736, 
de M. Marmier. Que nos auteurs n’y Four les sauvages,

,, ... M. Scriver fait allusion à l’affairemettent pas de fausse modestie :qu ils dma_ e, demande ai le gouverne-
env.oyent leurs livres à nos amis de ment n’entrevoyait pas aucun moyen 
France, tel* que M. Marmier, M. Ra- de règlement, 
mearu, M. dé Bonnechose, nous n’en Sir John Macdonald—Les indiens 
recueillerons que du bien. Unes’agit reBS^^e^’la'^mm'e 

pas de concourir pour les palmes aca- de $20.000 pour leur permettre d’al- 
démiqes, mais tout bonnement de 1er se fixer dans une autre partie du 
nous faire connaître. Dieu merci, PaYs- cause est soumise

cours, mais il s’est produit des délais 
et il est difficile de dire quand l’af­
faire pourra être définitivement rô­

le de nous avoir gardé ses amours, glée. 
comme Français, comme voyageur, Après quelques

écrivain. Du haut poste où il Dawson, 1 item est adopté.
Les items suivants sont successive­

ment adoptés : Sauvages de la Nou 
velle-Ecosse, $4,500 ; Prince Edouard, 
$2.025 ; Colombie Anglaise, $50,928.

M Mills—On devrait inculquer 
aux Sauvages un certain esprit crin 
dépendance, leur apprendre à ne 
compter que sur eux pour leur sub­
sistance, et pour cela il faudrait 

rendre la culture de la terre.
Blake se prononce dans le mêm^
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M11 y a feule tons les jours1 10
Al6 AU MAGASIN DE20

Les nouvelles modes de chapeaux pour le 
printemps sont prêtes.

Ces chapeaux font bien, sont très légers et 
conviennent à presque toutes les figures.

'i» C. GAGNÉ ET Cie10
10
10 *77, BUE WELLINGTON,50 r<i5 R. J. DEVLIN a
5 Pour profiter des OC
1 8€

GRANDS AVAKTAGES25 m
le
A« r«. 200 

$1,055

Qui sont offrtes

Les prix ont été réduits, à 
crise, d’au moins

m
; cause de la

biMontant souscrit au 22 avril.

Total jusqu’à date............
M. D. Kemp, trésorier du comité 

de Hullt accuse réception des mon­
tants suivants :
Son Excellence.......... .............
E. B. Eddy. Hull.,..................
Alonzo Wright, M. P. Ga­

tineau.................................
L’honorable J. A. Cha­

pter u, Québec 
McAllister et 

Pembroke ....
Major De Winton, R. A.........
J. Bonfleld, M P. P................
J. P. Lawless...................... .
A. Dunham, de Bmnson,

Weston et Dunham, de
Burlington, Vt................

J. et R. Craig, Otta

151 TOUS LES JOURS30.
. q'20 POUR CENT.$1,206 il

SECOURS AUX INCENDIÉS DE HULL di
: C'est actuellement le magasin à MEIL­

LEUR MARCHÉ de la ville : Que la nom­
breuse «lasse des travailleurs s’empresse 
d'en profiter !

Ol
Souscription des membres de la Chambre 

des commun°s.
m
Zî

$500 te..$100A. Wright.................
Hon Edward Blake 
Donald A.*Smith...
Hon L. R. Masson..
Sir Charles Tupper
Sir S. L. Tilley.........
Sir A. J. Smith.......
Hon G. Baby............
George E. Casey......
Alex. Qunn..iiktLi44*...........25
Hon H. L Langevin.
Hon James C. P 
Hon M. Bowell..
Sir R. J. Cartwright 
J. A. Mousseau........
Hon A. Mackenzie...
E. S. Chandler...........
Hon John Carling...
G. A. Drew..................
R. Hay..........................
A. P. Caron...............
E. T. Brooks................
A T. H. Williams...,
S Platt.........................
Joseph Tassé..............
F. de St G. Breeken ..
M. H. Gault.................
M. H. Richey.............
John Schultz.............
A. Desjardins...;......
J. Scriver....................
S. J. Dawson..............
F. Geoffrion................
G. A. Kirkpatrick....
C. C. Colby................
Thos White................
D. Girouard...... .<......
D. Ford Jones............
F. Killara.................
John Pickard.............
Hon Isaac Burpee...
J. B. Snowball..........
Chas W. Weldon......
H. H. Allison..............
S. T. R. Bill................
E. ti. Muttart..............
Edward Hackett.......
L. L.L Désaulniers..
Louis Tellier..............
Hon David Mills.....
Hou A. R. Angers.....
Jos. Maiouin................
P. A. Beauchesne......
A. C P. R.Landry....
M. Krauz...........»......
S. Merner....................
P. E. Grandbois.........
D. O. Bourbeau.......
L McCallum..............
A. Shaw...................
Thomas Rotiêrtson..
Ernest Cimon........
John C Wade.............
A. McQuade.................
John Burnham.........
A. C. Wallace.............
A. C. Macdonald........
Edmund Hooper.,...
A. BouItbee...............
Jas. Ryan............ ........

Casgrain..
J. S Thompson.......................
J. B Daoust.............................
C. Jones............ .......................
D. Macmillan................. .
M P. Ryan...............
JohnCostigau.........................
Achille Larue.
M. Béchard....
8. J, Lane............
D. G. Macdonnell 
Dr L. E. Olivier..
E. P. Flynn..........
Thomas Bain.......
James Brown....'.
W. B. Ive».............
T S. Sproule...... .
F. W,Ik>itiea....;.„4*.*.,,
Hon T. W. Anglin................ . 5.
Hon W. Laurier................ ............... 5

1,000
250aux

I... 250 500nouaæ pouvons perdre à «ela. 
Saluons M. Marmier et remercions-

» v,
M) 100

50 McL.au,

MARCHWDISES DES ELEGANTSremarques de M. 50 150 a.25 10 CHAPEAUX ET COIFFUREScomme
est arrivé, sa plume peut nous faire 
beaucoup de bien.

r:25 20
0125 Pour le printemps de 1880.
X20

20ope La variété des form 
plus considérable que 
ques exceptions près elles sont 
gantes et commodes.

8TITT et Cru 
A LA MODE 
portés à Paris, 
trouvera cfiez 
élégants.

Quelques exemples des modes principales.

es, cette saison, est 
d’ordinaire, à queL 

toutes élé-Nouvelles et de Goût90» HISTOIRE ET GEOGRAPHIE 20 wa B20
. exposent les CHAPEAUX 
DU PRINTEMPS tels que 
Londres et New-York. On 

lui tous les genres les plus

m, Nous voyons par les journaux que 
M. Suite a donné une conférence de­
vant la société de géographie de 
Québec sur le développement des 
connaissances géographiques en Ca­
nada durant les XVIIe et XVIIIe 
siècles. Un certain passage de ce tra­
vail a surtout été remarqué, c’est 
lorsque l’auteur raconte les décou­
vertes et les explorations des anciens 
Canadiens. “ Placez, a-t-il dit en 
substance, placez une colonie cana­
dienne sur les rivages 4ie l’Afrique, 
ou sur ceux des grandes lies possé­
dées par les blancs, et, en très-peu 
d’années, le continent ou Vile seront 
traversés de part en part, connus, 
acquis à la civilisation. Aucune race 
n’a teu autant que la nôtre le don 
de pénétrer dans les régions lointai 
nés et de s’y acclimater. Nous avons 
constamment, pendant deux siècles, 
dévancé la science des géographes et 
ouvert des routes aux drapeaux de 
nos rois. Notre cas est sans précédent 
dans les annales des peuples qui ont 
tenté de se répandre en pays nou­
veaux. Tant que les hommes parle­
ront de l’Amérique du. Nord, ils se­
ront obligés de consulter l’immense 
page que noos avons écrite dans son 
histoire.” Ces études sont non-seu­
lement intéressantes mais patrioti­
ques. Elles auront pour effet de nous 
rappeler ce que nous avons élé et par 
conséquent ce que nous devrions être, 
dans la mesure de nos forces et de 
nos moyens, pour ne pas dégénérer 
de nos pères. L’histoire est un grand 
enseignement. Il est à désirer que 
nos compatriotes saisissent cette vé­
rité qui n’est jamais trop comprise. 
Nous dèvrions tous connaître notre 
passé comme les Irlandais connais 
sent le leur.

10 $2,320 i’<leur 10 CHEZ
10appr 

sens.
M. Thompson (Cariboo)—La condi­

tion des indiens est on ne peut plus 
satisfaisante dans la Colombie An­
glaise ; s’il y avait à présenter une 
objection, c’est qu’ils possèdent trop 
de terres.

M. Orton a entendu dire à M. 
Sproat, le commissaire des Sauvages, 
que l’on accordait beaucoup trop de 
terres aux indiens.

Sir John Macdonald—Il est de la 
plus haute importance d’apprendre 
aux sauvages à se suffire à eux-mêmes, 
c’est ce que le gouvernement s’est 
efforcé de faire. Les sauvages du 
Nord Ouest font des progrès considé­
rables.

M. Schultz-—Si les sauvages coû­
tent aujourd’hui plus cher au pays, 
toute la responsabilité doit retomber 
sur l’ancien gouvernement qui n’au­
rait jamais dû passer le traité No 6. 
Ce traité assurait aux sauvages leur 
nourriture si la chasse au buffle ve­
nait à manquer, c’est pourquoi on a 
eu les aimées suivantes à voter des 
crédits supplémentaires pour les sau­
vages. Si leurs réserves étaient re­
poussées plus au nord, ils se ver 
raient beaucoup moins dans le dan­
ger d’être exposés à la famine.

L’item est adopté.
A six heures l’orateur quitte le 

fauteuil.

i piU TRAGEDIE DU PONT BILLING10i. fà10 0 D0HERTY et Cie.,10 Catherine Sabourin a comparu 
hier devant les assises, sous accusa- 
sation d’avoir tué son mari, au pont 
Billing, dans le comté de Carleton, le 
28 janvier dernier.

Le public connaît trop bien les 
détails de cette affaire, pour qu’il soit 
utile d’on recommencer le récit.

L’honorable R W. Scott représen­
te la Couronne et "MM. Mosgrove et 
Sparks occupent le banc de la dé-

; LE JERSEY CâP EL LE TURBAN 
QI}jpBTAL

Sont toujours la rage des demoiselles, ils 
peuvent se faire en brocatelle ou en étoffe 
assortie au costunle.

cl.. 10
éi16

S10 110 BUE SPAhKS
10

q-10 En face de MM. Baies et dieépiciers. LB VASSAR, chapeau de promenade élé­
gant.

Le ISLAND

m10Kk 10 QUEEN, chapeau élégant et
commode.

Le DELL WOOD, chapeau des demoiselles. 
Le KENSINGTON, chape 
Le LANGUEDOC, jolie

Le MAGNOLIA, le chapeau de la saison.
Le PAYAL, la dernière nouveauté.

STITT

VENTE AUX ENCHÈRES VI10
P'10

iu très élégant, 
coiffure du prin-

p(10
10 fense. I. B, TACKABERRY hiLa prisonnière présente un plai­

doyer de “ non-coupable.” Elle est 
vêtue de noir et semble vivement im­
pressionnée.

Le jury suivant est assermenté: 
MM. James R. Logan, Thos. Moffatt, 
John Kerr, John Lee, Robert Moffatt, 
John Leaghy, John Logan, William 
Bell, Patrick Kilfoye, James Ken­
nedy, Robert Lowry, George Long.

L’honorable M. Scott, en. adressant 
la parole au jury, passe en revue les 
principales circonstances de la tra­
gédie du pont Billing, et dit que de­
puis cinquante ^
bre du barreau, il a eu à conduire 
bien des cause criminelles, mais n’en 
a pas rencontré une plus lamen­
table crue celle qui se présente au­
jourd'hui devant la cour. LesQ|oux 
Sabourin étaient mariés depuis vingt 
ans ; ils ont été heureux et unis dans 
leurs premières années de ménage, 
mais malheureusement ils se sont 
adonnés tous les deux à la boisson, 
et de ce jour ont coipmencé leurs 
malheurs domestiques qui sa sont 
terminés par le crime dont la cour a 
à s’occuper aujourd’hui.

Le premier témoin appelé est Brid­
get Sabourin, fllie de la prisonnière. 
Elle dit que son père a attaqué sa 
mère, qui s’est armée d’une hache 
pour se défendre et en a frappé le 
défunt à plusieurs reprises, mais non 
après qu’il fut toinbé. Son.père for 
çâit souvent sa mère à boire des 
liqueurs et lorsqu’elle refusait, il lui 
jetait à la face le contenu du verre 
qu’ii lui présentait. Une fois, il 
mordit le menton de sa mère et en 
arracha un morceau. Depuis long­
temps il maltraitait sa mère et l'in­
sultait à chaque instant.

Julia Sabourin corrobore entière­
ment le témoignage de sa sœur.

David Sabourin, frère du défunt, 
dépose qu’il a visité la maison un 
jour après la querelle j son frère souf­
frait des blessures qu’il avait reçues 
à la tête. La prisonnière lui dit qu’elle 

5 était sortie pour aller chercher un 
.. . 5 bâton, afin de se défendre, mais que 

5 n’en trouvant pas elle s’était emparée 
5 de la hache. La prisonnière est une 
5 femme laborieuse et économe ; il se 

trouvait présent lorsque le défunt lui 
a mordu le menton.

| 10
J’ai repu instruction de Mme Parent, veuve de feu 

E. Parent, écr, de son vivant soos-seorétaire 
d’Etat pour le Canada, de vendre aux enchères 
publiques, à sa résidence, No «6. me Daly. MARDI, 
le 27e jour d’avril, à lü heures a. m.. tont son mobi­
lier se composant de beaux meubles moaemesll 
aussi, peintures à l’huile par des maîtres anciens, 
vaisselle plaquée, cristaux, vaisselle, tapis, rideaux, 
corniches. Salon—Un mobilier en noyer noir cou­
vert en damas de soie ; X ottomanes en noyer 
noir, une table de centre à dessus de marbre, une 
étagère avec miroir, 2 chaises de fantaisie ; un 
porte-musique, un grand miroir français ; un excel­
lent piano avec tabouret, corhicbes, peintures, abat 
jour en soie, ornements, chandeliers, tapis de Brux­
elles. Salue a dînkm—Buffet en noyer noir, table 
à allonges en noyer npir, chaises de salle à dîner, 
tables de coin, tables de jeu, grande bibliothèque à 
miroir, chandeliers, chandeliers de cuivre, lampes, 
vaisselle plaquée, verrerie, service à dîner et A thé 
en porcelaine, service à dessert en porcelaine et en 
cristal, une pendule française marchant quinte jours 
et sonnant les heures et les demi heures, sophas, 
coussins, jsu-dinière, candélabres, statues en marbre, 
Trois chamrkks—Prélarts, tablqs et ohaiees, porte 
chapeau de fer avec miroir, gros poêles à charbon, 
chaises de salle en fer. tapis de passage et baguettes.

lüTORi—Sopha, chaises, tables de

10
n10 MESDAMES 

tés, allez ch. z
les dernière* nouveau* 
e Cie. »10

10
ROB- S
Robes du matiu. Robes de l’après-midi.

ROBJI S D’USAGE COMMODE. 
Robes pour le dîner. Robes pour la promenade 

ROBES POUR LA CAMPAGNE. 
Robes de voyage. Robes de l’après-midi.
nOBFjf POUil CHAQUE OCCASION. 

CHEZ

Ol10 ROBESIf 10
G10
é<L’autre jour, une pécheresse pu­

blique est allée^lonuer $5 00 au tré­
sorier du comité de secours. Preuve 
que le désastre de Hull touche les 
personnes les moins inaccessibles à 
la pitié I

10
Ti10

10
:

;

ai5
5

ti5 mw 5 ans qu’il est mem- STTTT ET Cie5On nous dit que le service civil va 
s’organiser d’une façon régulière 
pour venir en aide aux incendiés et 
qu*il offrira un montant digue de son 
importance et de la générosité qui 
distingue ses membres en général. 
Que Von se hâte, car les besoins sont 
pressente et immenses l

5 sa et Bff Rue Bp»rk»chapeau de fer area m 
chaises de salle 
Guam b rr du ooüTüBa 
jeu, table de bagatelle e 
en noyer noir, table, un
étagères!*’ i^tnj enamorea a oouener avec mobilier 
en noÿer noir, matelas de crin, sommiers, traversins 
et oreillers de plume, garde-robe en noyer noir, 
table à toilette, service à toilette, chiffonnier en 
noyer noir, couchettes en fer, chaises, tables, otto-

5
dFonds de Secours de Holl5

peintures, tapis, tapis de foyer "‘rugs," 
ÏÏnj chambres à coucher avec mobilier

5
f<; 5 Les contributions au fonds de secoure 

les incendiés de Hull peuvent être dé­
posées entre les mains du trésorier, D. 
Kbmp, écr., g-rant de la Banque des Mar­
chands, à Ottawa. Les dons de provUions, 
vêtements, literie, etc., peuvent être adressés 

lté exécut f, à l'hôtel de ville, Hull.
E. B. EDDY,

Président du comité exécutif.

' q5
5i...SÉANCE1 DU SOIR. Fer noir, couchettes en fer, chaises, tables, otto- 

îee, peintures, tapis, rideaux. Cuirins-Magni­
fique poêle de cuisine complet, table A dessus de 
marbre, réfrigérateur, armoire, prelarts, tapis, 
ustensiles de cuisine variés, vaisselle. Vente sans 
réserves. Condition comptant.

L B. TA

5
dLes hills suivante sont considérés 

en comité, lus une troisième fois et 
adoptés.

Bill pourvoyant à la liquidation 
des banques consolidées du Canada.

Bill constituant la com 
la rivière Souris et des 
Rocheuses.

5w L5EH 5 CKABEHRY.
M meubler trouveront 
ellonte oecMion de le

.1Ul Mil DU CANADA FRANÇAIS 5
Les personnes désirant 
ina cette vente une exe 
onter une maisdn. 
Ottawa, 21 avril lS^O-bf

Hull, 24 avril, 1880.5
npaguie de 
Montagnes

Bill donnant à la compagnie du 
chemin de fer de colonisation tlu 
sud ouest des pouvoirs plus étendus.

Bill constituant la compagnie du 
chemin de fer de jonction de Pon 
tiac.

Bill pourvoyant à la liquidation de 
la Banque Ville Marie.

La chambre ee forme de nouveau 
en comité des subsides.

A propos de l’item de $1,400,000 
pour le chemin de fer Intercolonial.

Sir Charles Tupper—Le gouverne­
ment voit avec peine qu’aprèa avoir dé­
pensé des sommes énormes 
chemin, le pays soit encore obligé de 
payer un demi million en plus dfe re­
cettes pour les dépenses d 
opération, sans que riotérêt se 
compris dans cette somme. 
avons1 essaÿé de réduire les dépenses 
t jusque là nous avons obtenu un 
ssez bon résultat

L’honorable ministre entre dans de 
longs détails sur les frais d’exploita­
tion et d’entretien du chemin, et

a5M. Xavier Marmier, l’un des qua­
rante de l’Academie, nous adresse un 
récent odvrage qu’il a publié sur la 
littérature franco-canadienne. Ces 
pages, remplies d’expressions sympa­
thiques, nous ont vivement intéressé. 
L'auteur a visité le Canada, il a frayé 
avec nos hommes instruite. Sa posi 
lion rend son témoignage précieux 
pour nous et de grande valeur aux 
yeux des étrangers. C’est en établis 

mt des relations avec quelques 
ommes de cette classe que nos écri- 
ains ont réussi, depuis sept ou huit 
us surtout, à faire connaître notre 
ays dans les bons cercles de la 
rance. Noufe en tirerons des résul­
ta importants à plus d'un point de

SECOURS m INCENDIES DE ROLL,H- 5
5
5 ‘ris Lé comité de secours prie instamment les 

citoyens dg’fouroir des provisions, cuites ou 
non, des vôtqpients et de la literie pour les 

ilheureux qui ont souffert par l'mcendie 
d’hier. Les contributions seront reçues à 
l’Hôtel-de-Villc. Le greffier de la cité ou 
assistants seront présents depuis 9 heures 
matin à 4 heures de l'après-midi pouf les 
recevo r

Par ordre du comité exécutif,

<15
5
5

P5 • .
*... 5

duDBS SOUMISSIONS cachetées seront re­
çues à ce bureau jusqu’à LUNDI, le dixième 
jour de MaI, à midi, pour l’érection et l’a­
chèvement d’un appareil de -chauffage pour 
le bureau de poste, etc., à Windsor Ontario.

Les plans et devis peuvent être vus au bu­
reau de William Scott, Ber., arçhitei.te, à 
Windsor, et aussi au département des Tra­
vaux Publics à Ottiwa, à partir de Luudi, je 
26 du courant.

La soumission devra porter sur l’endos { 
“ Soumission pour l'appareil de chauffitge, 
Windsor. ”

Les signatures de deux personnes sol­
vables voulant devenir cautions pour Tec- 
compliesement fidèle du contrat, devront ac­
compagner la soumission.

s département ne s’engage pas 
ter la plus basse soumission ni auc

P. B. 5 o5 d5
1 Le Globe publie un magnifique ar­

ticle au sujei du feu de Hull, dans 
lequel il exhorte virement la popula­
tion du paya tout entier 4 venir au 
aecoura des inoendiêe. Merci !

a5 J. M. CURRIER,
•f résident. A5 ■6$i BOOUH8 u

5 :5Si'ur 86 INCENDIES DE HÜLL. à. 5 d5Gladstone sera le premier ministre 
d’Angleterre. $1 ne pouvait guère en 
être autrement Lord Hartington 
était le chef nominal du parti libéral, 
mais c’est incontestablement Glad-

6BAM a été nommé Tréso-M. James Gu h ni
hier du comité de secours. Il eera à son 
bureau, No. 12, rue Metcalfe, tous les jours, 
dans le but de recevoir les contributions 
d’argent. Le comité espère que ces contribu­
tions seront a tondantes, 
désastre et des nécessités 
me :t.

Par ordre du comité exécutif,
J. M. CURR1BR,

• Président.

e mise en . 5 i.‘n 5uve
OUI à accep- 

cune autre r
equelques passages du tra- e on proportion du 

pressantes du mo-Par ordre, n
stone qui a soulevé la Grande-Breta- 

Onada ! Le beau grand pays ! gne et a conquis la victoire à la tête 
14» Ü y a longtemps, et j’en ai des phalanges libérales.

8. CHAPLEAU,
Secrétaire.

aDépartement des Travaux Publics, > 
Ottawa, 22 Avril, 1880. f n
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